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Ladrôledeguerre
parYvesLa Marck.

Les raisonspour lesquellesle conflit israélo-américano-iranienn'a pasdégénéréenguerre
mondialedoivent aiderà préparerles conflits qui pourraientimpliquer la Franceà l'avenir

malgréla ligneMaginotdesonparapluienucléaire.

Parmi les questionssuscitéespar la
troisièmeguerreduGolfe, figure celle
de savoir pourquoi elle ne s'est pas

étendueà d'autresacteursextérieurs.L'Eu-

rope a décidéque ce n'étaitpassa guerre.
A plusieursreprises,elle s'esttrouvéeà la
lisière de la forêt, pourreprendrel'analogie
avec Un balconenforêtde Julien Gracq,
l'undesplusbeauxtémoignagessurla drôle
de guerre(septembre1939-mai1940).La
Franceet le Royaume-Unisesontainsi re-
trouvés à éviterlesdroneset lesmissilesqui
s'abattaientsurlesemiratsarabesunis ou le
sultanatd'Oman.Parisa dépêchéle groupe
aéronavalCharles-de-GaulleenMéditerra-

née, enstand-bypendantdeuxmois, avant
dele fairerejoindrela merRougepar le ca-

nal deSuezpuisle golfed'AdenviaDjibou-
ti, sansqu'il soitdestinéà intervenir.

L'Iran seul.— Si l'on ne peutdoncpaspar-
ler de « coalition» commelors des deux
précédentesguerres en Irak ou contre
l'etat islamique, il n'y a pasnon plus de
solidarité dans l'autre sens.Pékin et Mos-

cou reçoiventdesenvoyésdiplomatiques
iraniens, fournissent discrètement des

renseignements,voire plus; ils n'honorent

pasà ce stadelesaccordsde coopération
militaire ou économiquequ'ils avaient

signésavec Téhéran.L'Iran a beauêtre
membrede l'Organisationde coopération
de Shanghai(ocs),de l’Organisationde
coopérationislamique(OCI), desBRICS,
personnene semble avoir bougé: l'As-
semblée générale des Nations unies n'a

pasété saisiecontrairementà ce qu’il en
a étépour l'Ukraine. Où est le « Sudglo-
bal » ? Seul le Pakistana sauvél'honneur
enproposantsamédiation.Chacunattend
devoir. Pourquoienresterlà?

Le blocusdudétroitd'Ormuznousrap-
pelle le rôle joué par la puissancema-
ritime dansunehypothèsede guerre
mondiale.

Moscou et Pékin veulent ménager
Donald Trump. Ils marquentdes lignes

rouges,mais ils préfèrentlaisserfaire, en
le regardants'épuiser,enanticipantles len-

demains, unephasedeuxoutrois, ou sinon
préserver l'avenir. On pourrait imaginer
qu'ils lui rendentla vie difficile en créant
destensionsici oulà pourdiviser lesforces
américaines.Une percéeen Ukraine? Un

blocusdeTaïwan?En réalité,les deuxpays
ne disposentpas de beaucoupd'options.
Leur capacitéde nuisanceest réduite.Or

babilité d'uneguerregénéraleaugmente.Il

y arisquede conflit mondial si les guerres
limitéesdeviennentinterconnectées.C'est
ce que redoutaitpar exemple le généralde
Gaulle le 10août1967dansuneallocution

uniqueen son genrepuisqueau milieu de

l'été, pourmettreen gardecontreune re-

lation entrel'intensificationdela guerreau
VietnametauProche-Orient,celledesSix
Joursqui avaitprocuréà Israëlsaformeac-
tuelle. Destentativesdemarchandageentre
la guerreenUkraineet celleenIran, si elles
ont existé,ne mènentàrien. L'intervention
du Pakistann'estpassansrétroagirsurses
relationsentrel'Inde et la Chine.

Le chocdesempires. Il y a pléthorede
conflits limités dansce monde qui sont
destinésà le rester. Le papeFrançoisavait
popularisél'idée d'une «guerremondiale

parmorceaux». Si jamaisde tels conflits

dégénèrent,ce n'est pas de leur propre
chef, mais parcequ'ils se situentau point
de rencontrede deuxou plusieurs« impé-

rialismes ». La tendancerécentedescom-
mentateurs de revenirà cetteexplicationdu
chocdesempiressesubstituantau fameux
« chocdescivilisations», les empiresin-

carnant par ailleurs des civilisations, fait

revivreunevision trèsdatéefin XIX® siècle
qui a servipourexpliquerles deuxguerres
mondialessouventconsidéréescommeune
seuleet mêmeguerrede TrenteAns. Cer-

tains ontvu dansla Guerrefroide unepro-

longation de celle-ci, comptéecommeune
troisièmeguerremondiale.Après1990, il

avait été questiond'une quatrièmeguerre
mondiale avec l'islamisme,danslaquelle
depuis 1979on pouvait déjàreconnaîtrela
Républiqueislamiqued'Iran(Khomeiniest
morten1989).

La situationactuelle est principalement
marquéepar la volonté de sortir du cadre
post-1945.L'attented'une nouvelle archi-

tecture ouvreune longuepériodede transi-

tion qui peut, commetoutesles transitions
entredeuxsystèmes,créerun momentde

fragilité et d'incertitude, voire de chaos.
Lesditsempiressecaractérisentplusparun
soucidéfensif,un repli sur leurs frontières
naturelles,queparlavolontédesesurpasser
l'un l'autredansunecoursed'hubris.Lesre-
vendications territorialesà leurspériphéries
ne vont pasjusqu'àrisquerune guerregé-
néralisée ens'enprenantfrontalementà un
autre« empire» ou groupe d'empires.On

peutendiscuterdansle casde l'Ukraine,s'il

ne s'agitque desprovincesdel'Est, ou de
tout le pays,ou de l'Europeentièreen tant

dela focalesurl'hémisphèreoccidental(les
Amériques,Y comprisle Groenland).Il n'y
aurait derisque de guerremondialequesi
deux empires s'en prenaientdirectement
l'un à l'autre,commedansle casdesmis-

siles de Cubaen 1962, ou ce qui a pu être
déduit de l'élargissementde l'OTAN aux
frontièresde la Russieen 1997.

TerreetMer. – Le blocusdu détroitd'Or-

muz nousrappelle le rôlejouépar la puis-

sance maritime dans une hypothèse de

guerremondiale.Ce n'est paspar hasard

qu'Ormuzfigure commepièce centraledu
derniertomedu Secretdel'Espadon(Blake
etMortimer), aucœurdela SecondeGuerre
mondiale,avecle despoteasiatique,maître
du monde.L'issuedesguerresbalkaniques
en 1913 avait concentréles enjeux sur
Constantinopleet le détroit du Bosphore
revendiquéparla Russietsariste.Le fiasco
de l'opération des Dardanellesen 1915
évoquepresquetraitpourtraitcequi serait

une tentativede débarquementau basdes
falaisesrocheusesqui dominentle détroit
d'Ormuz côté iranien. En 1940,le sort de

l'Angleterres'estjouésur la Manche,ainsi

qu'enjuin 1944.
Le troisième exempleauquel plusieurs

historiens britanniquesse sont référésà

proposd'Ormuz,c'estle précédentde l'ex-

pédition franco-anglaisealliée à Israël pour
reprendreen novembre1956 le canal de
Sueznationalisépar Nasser.Un quatrième
cas de figure serait le blocusdu détroit de
Malaccapourasphyxierla Chineet, à plus
long terme,le contrôledesroutesde l'Arc-

tique en territoire russe.Si lesconflits ter-

restres s'enterrentpour durersurdeslignes
gelées (comme en Ukraine aprèsquatre

ans),la puissancemaritime se traduit par
unedemandedeforte mobilité entredivers
théâtreséloignésd'opérationscommel'a il-
lustré le balletdesporte-avionsaméricains
d'unbout à l'autredu globe,propiceà une
mondialisationdu conflit. Cen'estrienen-

core comparéà la guerrespatiale.
Les considérationsqui précèdentsontra-

tionnelles. Le déclenchementd'uneguerre,
sondéroulementet son achèvementsont
parfois tout sauf rationnels. La guerre,

y comprismondiale, demeurele fait des
hommes.Si doncl'onpeutexclurecertains

enjeuxcommeinsuffisantspourprovoquer
une guerre générale, il serait présomp-

tueux de les reléguerdansl'ombrequand
leur valeur humaineest si prégnante.On

comprendbien les argumentsde Frédéric
Encel (1) qui rejettel'idée trop commu-
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quasi métaphysiqueautour de Jérusalem.
Le mondecontemporainséculiern'a au-

cune raisondese battrepourJérusalem,et
pourtant! Dansun messageexceptionnel,
le 23 avril dernier, le patriarchelatin de
Jérusalema bien montrécombienla Terre

sainteest affectéepar le « changementde
paradigme» qui concernela région et le
mondeentierdepuisle 7 octobre2023.

(A suivreauprochainnuméro)

(1). FrédéricEncel,La guerremondialen'aurapas
lieu. Lesraisonsgéopolitiquesd'espérer,Odile Jacob,

mars2025.

^ Les empiresse caractérisentplusparun sou-

ci défensif quepar la volonté de se surpasserl'un
l'autredansunecoursed'hubris.
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